
Ces Ministres burundais des Finances naviguant entre incompétence et
malhonnêteté

    @rib News, 12/08/2014   BURUNDIÂ : LE RÃ‰GIME CNDD-FDD ET SES  MINISTRES DES FINANCES  Par Jacqueline
Nibaruta    Toute cette premiÃ¨re semaine Â du mois dâ€™aoÃ»t 2014, des voix de l'intÃ©rieur comme  de l'extÃ©rieur du Burundi,
se sont Ã©levÃ©es pour dÃ©noncer le mensonge prÃ©mÃ©ditÃ©  du Ministre des Finances Burundais, au sujet des financements
des travaux de la  REGIDESO et des amÃ©liorations en ce qui concerne la distribution du courant  Ã©lectrique. Tabou
Abdallah MANIRAKIZA a en effet dÃ©clarÃ© jeudi 31 juillet 2014,  devant le parterre des DÃ©putÃ©s rÃ©unis dans l'hÃ©micycle de
Kigobe, la fin du  systÃ¨me de dÃ©lestage du courant Ã©lectrique dans la capitale dÃ¨s le 1er aoÃ»t  2014, dÃ©claration qui
Ã©tait plus que bienvenue. 
  Et pour cause, le retour Ã  lâ€™approvisionnement normal dâ€™Ã©lectricitÃ© aurait en  effet, redonnÃ© le sourire et le souffle Ã  la
population urbaine en gÃ©nÃ©ral, et  aux commerÃ§ants en particulier, surtout ceux qui sont dans le secteur de lâ€™Horeca  qui,
par intermittence, vivent et travaillent dans le noir depuis des annÃ©es.   Malheureusement, cette dÃ©claration sâ€™est avÃ©rÃ©e
Ãªtre un mensonge Ã©hontÃ© de ce  haut cadre du Gouvernement. Ce mensonge a Ã©tÃ© orchestrÃ© sans aucun doute pour 
justifier le trou qui continue Ã  sâ€™agrandir dans la caisse de lâ€™Etat et ainsi  faire passer une nouvelle loi sur lâ€™augmentation et
la gÃ©nÃ©ralisation des taxes.  Oui, le Ministre des Finances Tabou Abdallah a sciemment menti aux reprÃ©sentants  du
peupleÂ ; Oui, des DÃ©putÃ©s il en a fait des DÃ©pitÃ©sÂ ; mais que  risque-t-il au fond? Â - RIEN-Â !   En tant que Ministre des
Finances au Burundi de Pierre NKURUNZIZA et ses  acolytes, Tabou Abdallah MANIRAKIZA ne risque rien, Ã©tant donnÃ©
quâ€™il nâ€™a fait  quâ€™appliquer une fois encore, les principes de base du Gouvernement et des  institutions instaurÃ©s par les ex-
rebelles qui rÃ¨gnent sur le Burundi depuis  2005. Il ne risque rien car, si nous ne sommes pas amnÃ©siques, il nâ€™est pas Ã  
son premier essais, ce n'est pas la premiÃ¨re fois qu'il ment devant le  parlement, qu'il ment au peuple Burundais, pour
faire passer comme une lettre Ã   la poste des lois qui, sans ce genre de maquillage dÃ©licat, auraient peu de  chance de
passer.    Rappelez-vous ce que Monsieur Tabou Abdallah MANIRAKIZA disait depuis mi-2013, Ã   propos de l'arrivÃ©e
massive des aides promises par communautÃ© internationale!  J'Ã©tais moi-mÃªme de passage au Burundi aux mois de juin-
juillet 2013. Câ€™Ã©tait  peu aprÃ¨s la rencontre des bailleurs de fonds du Burundi organisÃ©e Ã  GenÃ¨ve en  Suisse, et pendant
une autre rencontre organisÃ©e juste aprÃ¨s, Ã  Bujumbura, la  capitale Burundaise.Â  Je l'entendais dire sur les ondes des
radios locales, que  46% des aides promises ont dÃ©jÃ  Ã©tÃ© dÃ©bloquÃ©es! Câ€™Ã©tait une bonne nouvelle Ã   premiÃ¨re vue, mais je
nâ€™ai pas manquÃ© de relever la variation des chiffres  Ã©grainÃ©s selon les jours et selon les orateurs. Les chiffres avancÃ©s
par le  Ministre des Finances sur ce sujet, ne correspondaient pas Ã  ceux donnÃ©s par  Monsieur Pamphile MUDEREGA
par exemple, qui dirige lâ€™organe local chargÃ© de  gÃ©rer ces aides. Concernant le dÃ©compte des aides dÃ©jÃ  encaissÃ©es,
Â tantÃ´t  câ€™Ã©tait 43%, tantÃ´t 41%, tantÃ´t 46%, etc. Je me rappelle quâ€™Ã  lâ€™Ã©poque jâ€™ai fait  remarquer Ã  mon entourage que
quelque chose ne tournait pas rond malgrÃ© les airs  optimistes que les autoritÃ©s essayaient de nous donnerÂ ! Jâ€™aurais
aimÃ© ne pas  avoir raison, croyez-moiÂ !   Aujourd'hui, les mÃªmes autoritÃ©s qui nous rassuraient il y a Ã  peine quelques 
mois, nous disent que les caisses de lâ€™Etat sont vides, quâ€™il faut faire un  effort supplÃ©mentaire pour combler le dÃ©ficit
public, la raison de cette  situation Ã©tant, Â selon toujours leurs dires, que les aides ne sont pas rentrÃ©es  comme câ€™Ã©tait
prÃ©vu, que seuls 6% des aides promises ont Ã©tÃ© perÃ§ues, que les  bailleurs de fondsÂ  du Burundi ont revu Ã  la baisse
leurs interventions! Jâ€™avoue  que je n'y comprends plus rien! Soit le Burundi a dÃ©jÃ  encaissÃ© plus des 46% des  aides
(version de juin 2013), soit seulement 6% de celles-ci (version actuelle),  ou alors quelque chose d'indÃ©fini entre les
deux! Ce qui est incontestable en  revanche, câ€™est que les autoritÃ©s ont pris lâ€™habitude de mentir au peuple et de  mentir
sur tout, pour des motifs non encore identifiÃ©sÂ !   Monsieur le Ministre des Finances peut mentir autant quâ€™il veut aux 
ReprÃ©sentants du peuple et au peuple tout entier sans sâ€™inquiÃ©ter. Rappelez-vous  Monsieur Tabou Abdallah
MANIRAKIZA Ã©tait Ministre de lâ€™Education sous le  gouvernement NKURUNZIZA II ou III, difficile de mâ€™en souvenir avec
prÃ©cision  avec autant de remaniements ministÃ©riels sous une mÃªme lÃ©gislature. Bref,  lâ€™affaire des Â«Â cahiers
ougandaisÂ Â», qui a fait couler beaucoup dâ€™encre et de  salive, câ€™Ã©tait lui qui trÃ´nait sur le MinistÃ¨re de lâ€™Education et de 
lâ€™Enseignement. Le manque Ã  gagner occasionnÃ© par cette affaire des Â«Â Cahiers  OugandaisÂ Â» pour trÃ©sor public
burundais, sâ€™Ã©value en termes de millions de  dollars amÃ©ricains. Est-ce quâ€™il a Ã©tÃ© inquiÃ©tÃ© et/ou Â poursuiviÂ ? NON.   Il a
Ã©tÃ© au contraire promu aux responsabilitÃ©s plus importantes, celles de  gÃ©rer le TrÃ©sor public. PourquoiÂ ? Parce que
dans ses actions et paroles, il  obÃ©it Ã  la perfection aux ordres et Ã  la logique du systÃ¨me nÃ© avec le CNDD-FDD  au
pouvoir dÃ¨s 2005, celui dâ€™assurer le plus de gains pour certains tÃ©nors du  parti prÃ©sidentiel avec le moindre effort. Cela
se concrÃ©tise tous les jours par  les affaires de corruption et de malversations Ã©conomiques que nous apprenons  sans
cesse, par mÃ©dias et magazines et rapports aussi bien nationaux  quâ€™internationaux, interposÃ©s. Lui (le Ministre des
Finances) est lÃ , pour  exÃ©cuter les ordres de lâ€™oligarchie tripartite (Pierre NKURUNZIZA - Alain  Guillaume BUNYONI â€“
GÃ©nÃ©ralÂ  Adolphe NSHIMIRIMANA), qui a la main mise sur  toutes les richesses du pays, pour trouver des bonnes
couvertures et les  prÃ©senter au peuple. En Ã©change de ces services, lâ€™oligarchie tripartite lui  assure protection et
pÃ©rennitÃ© dans ce poste juteux que ses collÃ¨gues du  gouvernement lui envient, sans oser le dire.   Mais Tabou
Abdallah MANIRAKIZA, n'est malheureusement pas le 1er Ministre des  Finances qui fait tourner en bourrique la tÃªte
des citoyens burundais. Depuis  lâ€™avÃ¨nement du pouvoir CNDD-FDD, Monsieur Pierre NKURUNZIZA, le PrÃ©sident de la 
RÃ©publique fraÃ®chement Ã©lu, a fait confiance Ã  un certain DieudonnÃ© NGOWEMBONA  et lui a confiÃ© le MinistÃ¨re des
Finances Ã´ combien convoitÃ© par tous les  ministrables, dans son premier gouvernement de 2005!Â  Monsieur DieudonnÃ© 
NGOWEMBONA nâ€™a pas Ã©tÃ© choisi ni pour ses compÃ©tences ni pour son rÃ´le  particulier dans la lutte armÃ©e qui a conduit
aux nÃ©gociations inter-burundais,  aux accords de cessez-le-feu, Ã  la mise en place des institutions de transition  et enfin,
Ã  lâ€™organisation des Ã©lections gÃ©nÃ©rales de 2005. Nous lâ€™avions  toujours suÂ : Monsieur NGOWEMBONA a Ã©tÃ© prÃ©fÃ©rÃ© par
le tandem NKURUNZIZA-RADJABU  pour sa fidÃ©litÃ© sans bornes Ã  celui qui possÃ¨de la groseille, donc le  pouvoir. Le
tandem Pierre NKURUNZIZA â€“ Hussein RADJABU avait en effet dÃ©celÃ© en  cet homme, dâ€™ailleurs sympathique et
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touchant, un Ãªtre qui a dâ€™abord un grand  attrait des choses matÃ©rielles et de lâ€™argent en particulier, un homme qui 
exÃ©cutera les ordres donnÃ©s sans poser de questions, un Ministre qui apposera sa  jolie signature, par ailleurs, sur les
documents quâ€™on lui apportera sans  hÃ©sitation et qui assumera sans broncher toute la responsabilitÃ© le moment de 
rendre des comptes venuÂ ! VoilÃ , ce que le 1er hÃ©ritier du MinistÃ¨re  des Finances au lendemain des Ã©lections gÃ©nÃ©rales
de 2005 avait de particulierÂ !   Câ€™est ainsi que durant son court sÃ©jour Ã  la tÃªte du MinistÃ¨re des Finances,  Monsieur
DieudonnÃ© NGOWEMBONA a battu le triste records des affaires de gros  sous, sous la rubrique Â«Â Corruption et
Malversations EconomiquesÂ Â». Du 30 aoÃ»t  2005 (jour de mise en place du 1er gouvernement Nkurunziza) au 15 
janvier 2006, pas moins de 5 affaires de corruption reposaient dÃ©jÃ  sur sa tÃªte.  Dans le dÃ©sordre, je citerai par exemple,
lâ€™affaire des Haricots et Sucre  destinÃ©s au corps de la policeÂ ; lâ€™affaire de lâ€™huile de palme destinÃ©e Ã  la  police et Ã  lâ€™armÃ©eÂ ;
lâ€™affaire de la rÃ©habilitation de la route Bujumbura â€“Rumonge,  Â avec Jean-de-Dieu Ã  la direction gÃ©nÃ©rale des routesÂ ;
lâ€™affaire de lâ€™achat des  vÃ©hicules neuves pour les membres du parlement nouvellement Ã©lu ainsi que ses  positions quant
Ã  leur approvisionnement en carburant, etc. MalgrÃ© tous ces  dossiers, il est nÃ©cessaire de rappeler que lâ€™affaire qui a
sonnÃ© le glas aux  rÃªves de ce Ministre choisi pour sa docilitÃ© que pour sa connaissance  intrinsÃ¨que de la mission du
MinistÃ¨re des Finances a Ã©tÃ© sans doute, la Â«Â Vente  Illicite de lâ€™Avion PrÃ©sidentiel, le fameux Falcon 50Â Â». Nous y
reviendrons en  dÃ©tails dans nos Ã©crits ultÃ©rieurs.   Suite Ã  lâ€™indignation de la communautÃ© tant nationale quâ€™internationale
face Ã   la mÃ©diocritÃ© de la gestion du TrÃ©sor public sous le rÃ¨gne de Monsieur  NGOWEMBONA, le PrÃ©sident de la
RÃ©publique, Pierre NKURUNZIZA, a eu tout le mal  du monde Ã  se dÃ©faire de ce lieutenant fidÃ¨le, malgrÃ© la pression 
internationale. Avec le consentement de Monsieur Hussein RADJABU,Â  1er  patron de Monsieur NGOWEMBONA dans
le parti CNDD-FDD, Monsieur Pierre NKURUNZIZA  nâ€™a pas Ã©pargnÃ© ses efforts pour lui trouver un poste aussi digne que
juteux que  le MinistÃ¨re des Finances, tout en lui Ã©vitant dâ€™Ãªtre trop exposÃ©. Câ€™est dans ce  cadre quâ€™est intervenu le
remaniement ministÃ©riel qui a remplacÃ© Monsieur  DieudonnÃ© NGOWEMBONA par Madame Denise SINANKWAau
MinistÃ¨re des Finances, tandis  que lui hÃ©ritait du MinistÃ¨re qui avait le Plan et de la Planification dans ses  attributions.
Un vrai jeu de chaises musicales, les remaniements de NKURUNZIZAÂ !   Mais, comme contrairement aux autres affaires
mafieuses du dÃ©but du 1er  mandat du CNDD-FDD, lâ€™affaire Falcon 50 sâ€™est vite avÃ©rÃ©e loin dâ€™Ãªtre  simplement et
purement une affaire burundo-burundaise, une tÃªte devait tomber  pour Ã©viter que la communautÃ© internationale, lâ€™Union
EuropÃ©enne et la Banque  Mondiale en tÃªte, ne ferme les robinets. Il a fallu sacrifier quelquâ€™un pour  faire baisser la
pression. Câ€™est ainsi que Monsieur NGOWEMBONA a Ã©tÃ© limogÃ© pour  Â«Â faute lourdeÂ Â» par dÃ©cret prÃ©sidentiel, mais
quâ€™en revanche, le  peuple attend toujours des explications et des sanctions sur ce que le dÃ©cret  prÃ©sidentiel qui lâ€™a
limogÃ© a appelÃ© Â«Â Faute LourdeÂ Â». Ce que nous savons  jusquâ€™Ã  prÃ©sent par contre, câ€™est que Monsieur DieudonnÃ©
NGOWEMBONA coule des  jours heureux dans son Ã©norme demeure du nouveau quartier chic de KIGOBE en  mairie
de Bujumbura, et quâ€™il fait profiter ses richesses illicites Ã  sa  deuxiÃ¨me famille, celle quâ€™il a fondÃ© avec lâ€™argent du
contribuable Burundais en  2006.    Pour le moment, disais-je donc, notre ex-Ministre des Finances profite mÃ¨ne 
tranquillement cette vie que lui a permise, en quelques mois Ã  peine, le systÃ¨me  corrompu en place Ã  la tÃªte de lâ€™Etat
Burundais depuis 2005. De plus, il est sÃ»r  de sa protection du moins jusquâ€™au changement du rÃ©gime, si jamais il est
encore  en vie, eu Ã©gard aux affaires dâ€™Ã©limination des tÃ©moins gÃªnants par les tÃ©nors  du parti CNDD-FDD. Sâ€™il y a
quelque chose qui ennuie peut-Ãªtre aujourdâ€™hui  Monsieur NGOWEMBONA, il doit juste regretter que contrairement Ã  son
souhait  dÃ©clarÃ© devant le parlement, et captÃ© Ã  son insu par un micro discret, il nâ€™a  pas passÃ© les 5 annÃ©es de la 1Ã¨re
lÃ©gislature du CNDD-FDD, Ã  la tÃªte  du MinistÃ¨re des Finances. Les annÃ©es 5 dans ce fauteuil ministÃ©riel lui aurait  sans
aucun doute permis de sâ€™enrichir encore plusÂ ! Câ€™est le seul regret qui  doit un peu le ronger Ã  lâ€™heure quâ€™il estÂ !   Je disais
plus haut que lors dâ€™un des multiples remaniements gouvernementaux,  Monsieur DieudonnÃ© NGOWEMBONA avait Ã©tÃ©
remplacÃ© par Madame Denise SINANKWA au  TrÃ©sor Public. DÃ¨s son arrivÃ©e Ã  la tÃªte de ce MinistÃ¨re, elle non plus nâ€™a
pas  fait dans la dentelle. Elle a vite mis en place des mÃ©canismes destinÃ©s Ã  faire  saigner Ã  blanc le trÃ©sor public quâ€™elle
Ã©tait sensÃ©e garder, gÃ©rer et  approvisionner. Vous vous rappelez peut-Ãªtre encore des affaires Inter-pÃ©trole,  les cahiers
ougandais et le pÃ©trole nigÃ©rian, pour ne citer que celles-lÃ .  Câ€™Ã©tait elle qui Ã©tait Ã  lâ€™avant-garde de ces affaires de gros
sous qui Ã©taient  commanditÃ©es dâ€™en haut, comme sous son prÃ©dÃ©cesseur, Monsieur DieudonnÃ©  NGOWEMBONA. Du
jour au lendemain, nous avons appris dans lâ€™Ã©moi gÃ©nÃ©ral et par  mÃ©dias interposÃ©s, que Madame la Ministre Denise
SINANKWA a pris la fuite,  quâ€™elle a quittÃ© le Burundi en emportant des sommes colossales! Aujourdâ€™hui,  elle est quelque
part dans le monde, oÃ¹ elle mÃ¨ne une vie heureuse avec les  siens sur lâ€™argent issu de la sueur du contribuable
burundais.   A ce stade, il est important de signaler au lecteur, quâ€™aucune instruction ou  poursuite judiciaire nâ€™est ouverte
Ã  lâ€™encontre de ces deux ex-ministres des  finances, qui ont pourtant Ã©tÃ© dÃ©clarÃ©s par dÃ©cret prÃ©sidentiel, coupables de
Â«Â Faute  GraveÂ Â». Pourquoi voulez-vous que Tabou Abdallah MANIRAKIZA, lâ€™actuel  Ministre des Finances, agisse
autrementÂ ? A part, son prÃ©dÃ©cesseur direct,  Madame Clothilde NIZIGAMA, Tabou Abdallah MANIRAKIZAÂ  est en train
de faire du  temps Ã  la tÃªte de ce ministÃ¨re qui changeait de chefs comme des sous-vÃªtements  depuis 2005, pour des
raisons Ã©videntes dâ€™adÃ©quation avec les principes de  gouvernance dictÃ©s dâ€™en hautÂ ! Au vu de ce qui prÃ©cÃ¨de, il me
semble que  Monsieur MANIRAKIZA a mieux compris, plus que ses deux prÃ©dÃ©cesseurs ci-haut  Ã©voquÃ©s en tout cas,
comment Ã§a marche tant que le CNDD-FDD est au pouvoir. Il  faut rester discret, trouver des explications plausibles
pour tromper le peuple,  et laisser couler en douceur. Pour le resteâ€¦â€¦ dâ€™autres services sâ€™en occupentÂ !  Câ€™est triste pour
mon pays et mon peuple, mais câ€™est lÃ  oÃ¹ nous en sommes au  BurundiÂ !   En conclusion, je suis amenÃ©e Ã  penser que
certains ministÃ¨res clÃ©s, comme celui  des Finances, celui de la Planification, celui de la DÃ©fense, de la SÃ©curitÃ© 
publique et celui de lâ€™intÃ©rieur, sont en train de devenir de gigantesques  institutions plus ou moins lÃ©gales de blanchiment
dâ€™argent, et des caisses de  rÃ©sonnance du rÃ©gime dirigÃ© par lâ€™oligarchie tripartite, que jâ€™Ã©voquais plus  haut.    Je vous
remercie.  Jacqueline NIBARUTA. 
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